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Mgr A. Pascal, évêque de Prince Albert ; S. G. Mgr E. Grouard 
vicaire ajmstolique d’Athabaska ; S. G. Mgr C. Joussard, auxi­
liaire ; Mgr E. Munoz, préfet apostolique du Yukon ; le R. P. 
J. Welch, administr teur de l’archidiocèse de Vancouver ; le 
R. P. J. Jodoin, procureur de Mgr Breynat pour le vicariat 
apostolique du MacKenzie ; Mgr J. P. Allard et les RR. PP. A. 
Lacombe, H. I^educ, H. Ijicoste, vicaires généraux ; les RR. 
PP. J. N. Dozois, P. Magnan, H. Grandin, provinciaux ; le R. 
P. XV.-J. Murphy, recteur de l’Université d’Ottawa ; les RR. 
PP. Z. Laçasse, A. Poli, G. Charlebois. E. J. A. Tourangeau : 
théologiens.

Je finis la “chronique” d’Octobre par un cordial merci a l’a­
dresse de Mr. Thomas Caron, curé de St. Maurke et de ses pa­
roissiens.

Les Annales d’Octobre et de Novembre ont annoncé que, 
pour terminer l’installation de nos groupes du Rosaire il nous 
fallait faire charroyer un certain nombre de milliers de voyages 
de terre. Je ne crois pas exagérer en disant que le nombre de 
ces voyages va certainement dépasser 25,000 (vingt-cinq mille). 
Des souscriptions nous arrivent pour nous aider à parfaire cette 
œuvre si belle de nos “Stations” : elles payeront au moins une 
partie des frais qu’il nous faudra faire.

Mais pour avancer ce travail les paroissiens de St-Maurice, 
sur l’invitation de leur curé, nous ont accordées des corvées gra­
tuites.

Dès le lundi J octobre, trois voitures nous sont arrivées avec 
trois hommes aux bras solides qui, toute la journée, ont char- 
royé des bonnes charges de terre, par amour et dévotion pour 
Notre-Dame du Cap.

Le bce de la paroisse de St-Maurice en faveur de notre terrain 
a donc commencé le lundi J octobre 1909. La corvée s’est con­
tinuée depuis ce temps-là, et, à la fin d’octobre, c’est par plu­
sieurs centaines que doit se chiffrer le nombre de voyages trans­
portés. Je crois qu’il est venu des représentants de tous les 
rangs de la paroisse, et puisque la saison est belle je crois qu’il 
en viendra encore en novembre tant que les gelées ne les arrê­
teront pas complètement.

Ceux qui sont venus ont choisi le jour qu’ils préféraient. Les


